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Saint-Prex, une vocation lacustre

La magie du lac est quotidienne. Les 
couleurs changent, la lumière scin-

tille, la forme des vagues et le plan d’ eau passent 
d’ un extrême à l’ autre, de la tache d’ huile à la 
tempête.

Notre commune compte 5,5 km de rives, deux 
ports, un débarcadère CGN, un plongeoir et cinq 
plages.

L’  accueil de notre commune lémanique est 
connu loin à la ronde, le village médiéval classé au 
patrimoine suisse est resté longtemps à l’ abri de 
l’ urbanisation. Il offre un itinéraire balisé pour le 
pèlerin de Saint-Jacques-de-Compostelle.

Notre village est un site privilégié pour nos habi-
tants et nos visiteurs, avec ses plaisirs lacustres, 
dont l’ offre est toujours plus variée.

Sans être exhaustif, nous pouvons apprécier et 
pratiquer la pêche, la voile, la planche à voile, le 
kitesurf, le paddle, l’ aviron de loisir, le bateau à 
rame, la plongée sous-marine, le bateau à moteur, 
le ski nautique, le wake-board, la croisière sur un 
bateau privé ou un beau vapeur du Léman.

Saluons l’ engagement de notre société de sau-
vetage qui est à notre service, depuis 1889, pour 
assurer la surveillance des navigateurs avec ses 
bateaux Fraid’ Aigue, ville de Saint-Prex, Beaufort 
et Kilukru.

Les rives du lac offrent de belles balades, de la jetée 
« Bernard Stamm » jusqu’ à la plage du Coulet… Un 
jour peut-être pourrons nous faire le tour du lac… 
Il est permis de rêver.

Le port de Taillecou avec son restaurant, la 
plage du Chauchy avec sa buvette et nos autres 
auberges villageoises proposent une restaura-
tion de qualité dans un cadre idyllique.

Nager, voguer, pêcher, ramer, bronzer, f lâner, 
courir ou marcher sont des activités saines et 
ressourçantes d’ un « village » à vocation lacustre 
croissante.

Je ne manquerai pas l’ occasion de vous encoura-
ger à soutenir le développement de notre projet 
de piscine scolaire et publique au Cherrat à Saint-
Prex afin d’ accroître la sécurité et la confiance 
sur l’ eau de notre population.

N’ oubliez pas de participer à la journée lacustre 
de Saint-Prex, le samedi 20 août 2016, organisée 
par le club nautique de Taillecou et plusieurs 
clubs sportifs.

Bon et bel été à toutes et tous.

	 Daniel Mosini, Syndic

Véliplanchiste dans la baie de Saint-Prex

Sommaire
Edito	 1

Affaires communales	 2

Paroisses & services	 4

Une autre école	 5

Société locale	 6

Sport	 7

Culture & Musique	 8

Vie de la Commune	 10

Nature	 1 1

Commerçants et artisans	 12

Entreprise	 14

Agenda	 16



2
Affaires communales

Trois ans après l’ introduction de la taxe 
au sac, le succès se confirme. Entre 

2013 et 2014, nous constatons une légère 
baisse des ordures ménagères, expliquée 
par une légère hausse des déchets com-
postables. La tendance pour les déchets 
recyclables est à la baisse. 

Par contre, les encombrants progressent. 
Nous avons demandé à nos collaborateurs 
d’ être encore plus attentifs aux objets dé-
posés dans la benne des déchets encom-
brants et nous vous rappelons que seuls 
les objets de plus de 60 cm de longueur 
peuvent être considérés comme tels. Tous 
les objets plus petits doivent impérative-

ment être éliminés au moyen de sacs taxés. 

Au niveau financier, nous bouclons l’ année avec un déficit de Fr. 5'000.-. 
La réserve constituée la première année étant encore positive, la Muni-
cipalité a décidé de maintenir la taxe annuelle forfaitaire à Fr. 120.- pour 
l’ année 2016.

La commune à  
toute heure

Christophe Cotting  
webmaster

Nous nous réjouissons de vous 
présenter notre nouveau 

site internet, vitrine de l’ identité 
de notre commune, arborant un 
nouveau graphisme et un conte-
nu renouvelé.

Les Saint-Preyards trouveront 
toutes les informations relatives 
à la commune sous www.saint-
prex.ch. Ils pourront profiter des 
services du guichet virtuel, accé-
der à de nombreuses prestations 
en ligne, à toute heure, pour les-
quelles ils devaient jusqu’ ici se 
rendre aux bureaux de l'adminis-
tration. 

Avec cette nouvelle présence en 
ligne, la commune répond aux 
besoins spécifiques de la popula-
tion et des acteurs économiques. 
Près de 90% de la population ont 
aujourd’ hui accès à internet. Les 
services en ligne sont une pres-
tation particulièrement appré-
ciée par les personnes qui n’ ont 
pas le temps de se rendre au gui-
chet communal.

De plus, non seulement les actua-
lités sont présentes, mais égale-
ment un "pilier public" permet-
tant ainsi de vous communiquer 
toutes les informations impor-
tantes dont vous auriez besoin.

Le site des Saint-Preyards

Nous invitons les Saint-Preyards 
à participer au développement 
du site internet communal. En 
effet, les associations et les entre-
prises peuvent créer leur compte 
sur le site, s’ y présenter et publier 
leurs événements.

On peut entrer tout évènement 
dans le calendrier des manifesta-
tions. La commune vérifie les en-
trées et les valide, dans la mesure 
où elles correspondent aux condi-
tions d’ utilisation.

Les associations, les entreprises 
et leurs événements apparaîtront 
aussi dans l’ i-App Saint-Prex !

L' App vient en surfant

En effet, depuis les plateformes 
de téléchargement Google Play 
et Apple Store, vous avez la  
possibilité d'installer gratuite-
ment notre nouvelle applica-
tion Saint-Prex.

L’ App est parfaitement auto-
nome. Son contenu est direc-

tement extrait de la base de 
données du site internet de 
la commune et le système se 
charge de le synchroniser régu-
lièrement. Elle fonctionne aus-
si comme un guichet virtuel de 
telle sorte que l’ on peut procéder 
à des demandes en ligne, faire 
une annonce, commander des 
cartes journalières CFF et même 
régler les démarches payantes.

Sous l’ onglet « MyServices » les 
démarches effectuées avec la 
commune seront documentées 
dans votre compte citoyen per-
sonnel. Le guichet en ligne mo-
bile n’ est disponible qu’ avec une 
connexion internet, afin de ga-
rantir que les données figurant 
dans ce dernier sont toujours 
actuelles.

Ces nouveaux supports amélio-
reront considérablement la com-
munication et les interactions 
entre la commune, la population, 
les acteurs du monde politique 
et économique, ainsi que la qua-
lité et la rapidité des services à 
notre population.

Nombre de kg/habitant récoltés par année

Type 2012 2013 2014 2015

Ordures ménagères 227 134 133 132

Compostables 191 210 206 208

Papier-Cartons 80 86 89 85

Bois 33 30 30 30

Verre 29 25 26 24

Encombrants 21 18 16 20

Ferraille 13 13 14 13

Total des déchets 594 515 514 512

s aint-prex .ch  
et 

applicat ion S aint-P rex

Taxe déchets 
Carine Tinguely 

municipale
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Secrétariat municipal

A la tête du secrétariat munici-
pal depuis bientôt 16 ans, Mme 

Ariane Guyomard est appuyée par 
Mme Elisabeth Gillioz Locher, secré-
taire municipale adjointe, et Mme 
Damaris Lagger, secrétaire.

Ces trois dames ont un rôle clé 
dans l’ administration communale, 
puisqu’ elles collaborent étroitement 
avec les cinq membres de la Muni-
cipalité, bien qu’ elles dépendent du 
Syndic. Elles connaissent donc les 
dossiers de tous les dicastères et sont 
une aide précieuse pour l’ Autorité 
exécutive.

La secrétaire municipale en titre 
ou son adjointe assiste à toutes les 
séances de Municipalité (47 réunions 
en 2015). Elle transcrit les décisions 
municipales dans des procès-ver-
baux, contrôlés annuellement par la 
Préfecture.

Leur rôle est de faciliter le travail des 
Municipaux. Ainsi, elles s’ occupent de 
la correspondance de la Municipali-
té et du suivi des dossiers en étroite 
collaboration avec les autres services 
administratifs. Elles répondent aux 
courriels, organisent des réunions ou 
événements, classent et conservent 
les dossiers, procèdent à la mise à 
jour des règlements communaux ou 
des directives municipales, publient 

divers documents sur le site Inter-
net, mais vérifient également le suivi 
des procédures, tout en cherchant à 
les optimiser.

Mme Guyomard prépare aussi les 
préavis et les communications lues 
lors des séances du Conseil commu-
nal.

Soucieuses de donner une bonne 
image de la Commune, les prénom-
mées apportent un soin tout par-
ticulier aux demandes des usagers 
avec célérité.

Mme Lagger a, à cœur, de visiter nos 
aînés à l’ occasion de leurs 80 ou 85 
ans pour leur délivrer le message et 
les présents des autorités. Elle or-
ganise également la visite aux per-
sonnes qui célèbrent leurs 90 ans ou 
leurs 100 ans.

Ressources humaines

Mmes Guyomard et Lagger s’ oc-
cupent du cycle de vie des collabo-
rateurs communaux. Tous les mois, 
elles calculent plus de 70 salaires. 
Elles comptabilisent les jours d’ ab-
sence, tiennent diverses statistiques, 
organisent des animations pour 
les employés communaux, tels que 
la sortie annuelle ou le repas de fin 
d’ année.

Elles sont toutes deux au bénéfice 
d’ une formation supérieure dans le 

domaine des ressources humaines. 
Elles accomplissent leur travail avec 
rigueur et dans un perpétuel souci 
d’ équité. 

Fondation Irène Leroy

Par ailleurs, notre secrétaire munici-
pale occupe aussi la fonction de se-
crétaire de la Fondation Irène Leroy 
qui vient en aide à des personnes de 
conditions modestes. Elle examine 
les demandes d’ aide qui sont adres-
sées à la Fondation et les présente au 
Conseil, pour décision.

Elle assiste également à la séance 
annuelle de la Fondation et rédige le 
procès-verbal.

Merci à nos trois collaboratrices che-
vronnées, compétentes, réactives et 
motivées pour servir avec engage-
ment la population et la Municipalité.

Secrétariat municipal  
et ressources humaines
Daniel Mosini
Syndic

Lors du conseil communal du 22 juin prochain, les 
conseillers devront adopter les comptes de la 

Bourse communale et donner décharge à la Munici-
palité de sa gestion pour l’ année 2015. Voici quelques 
chiffres pour mieux apprécier la situation financière 
de la commune. Le résultat de l’ exercice 2015 après 
amortissement ordinaire s’ élève à plus de Fr. 2,2 millions, 
ce qui a permis à la Municipalité d’ allouer Fr. 800'000.- 
aux réserves pour la construction d’ infrastructures 
scolaires sportives, Fr. 500'000.- pour l’ amélioration 
de la mobilité douce. 

La marge d’ autofinancement se situe quant à elle 
à Fr. 4,1 millions contre Fr. 1,6 million au budget et  
Fr. 9,1 millions au 31 décembre 2014. Ce résultat peut 
être qualifié de bon surtout que dans le même temps, 
les impôts sur les revenus des personnes physiques 
ont diminué de 13.9% à taux et population égaux et les 
impôts sur le bénéfice net des personnes morales de 
plus de 78% par rapport à l’ année dernière.

Ces résultats corroborent la position de la Municipa-
lité. Il faut rester très prudent quant à la capacité de 

la commune à financer nos importants futurs inves-
tissements. 

L’ actualité, soit la mise en application de la RIE III 
(révision des impôts des entreprises) et la volonté 
du Conseil d’ Etat de renforcer la solidarité entre les 
communes à travers la péréquation, va mettre une 
pression supplémentaire sur les finances de la com-
mune. Les charges courantes restent quant à elles 
maîtrisées tant au regard de l’ exercice 2014 que du 
budget. Il est encore à signaler que la population a 
augmenté de 157 personnes en 2015 pour se fixer à 
5'604 habitants établis au 31 décembre. A la fin de l’  an-
née 2015, l’ endettement de la commune se monte à  
Fr. 48,1 millions en hausse de Fr 4,4 millions par rap-
port à l’ année dernière. L’ augmentation de cet en-
dettement s’ explique par les dépenses d’ investisse-
ments : plus de Fr. 11,8 millions en 2015. Cela a concerné 
la construction du collège de Sous-Allens et celle des 
infrastructures sportives en Marcy.

Comptes annuels 2015
Carine Tinguely 
municipale

Comptes annuels pour 
l ’ année se ter minant au 
31  décembre 2015

Le dicastère clef au cœur 
des décisions municipales

Un secrétariat dirigé par 
Mme Ariane Guyomard

Photographie :  Pascal Chapalay

Le secrétariat, centre des décisions municipales, est aussi appelé greffe municipal. 
Il a évolué au fil du temps, de la population et des tâches communales. 

Les ressources humaines sont un volet important de l’ engagement et de la gestion du personnel.



4 Paroisses et services
Né à La Neuveville (Jura bernois), le 6 février 1955, 

curé modérateur de l’ Unité pastorale de la Ve-
noge-l’ Aubonne, doyen du Décanat Saint-Bernard, et 
chanoine non résident, puis honoraire, du Chapitre 
cathédral du diocèse de Bâle, l’ abbé Edgar Imer s’ est 
éteint à l’ âge de 61 ans, à l’ Hôpital d’ Aubonne, des 
suites d’ un cancer. «  La maladie a emporté Edgar, 
mais il est parti apaisé », assure l’ abbé Paul Frochaux, 
ami de longue date.

Lors de ses obsèques le 24 février 2016, la Basilique 
Notre-Dame de l’ Assomption de Neuchâtel était 
comble, accueillant plus de huitante prêtres, trois 
évêques, une dizaine de diacres, une multitude 
de fidèles et d’ amis pour entourer sa famille. Que 
d’ émotions dans l’ assistance pour lui dire le dernier 
adieu, magnifiées par des chants et des musiques 
sublimes !

En 31 ans de sacerdoce, de par sa forte personnalité, 
l’ abbé Edgar aura marqué l’ esprit de tous ceux qui 
l’ ont côtoyé dans les divers lieux où il a exercé son mi-
nistère : Bâle, Moutier, Porrentruy, Courtételle ,Vevey 
ainsi que Morges, Aubonne, Rolle et Saint-Prex.

Jean Louis Gavin, président de la Paroisse de Saint-
Prex en a porté témoignage dans son éloge funèbre 
lue lors de la veillée du 22 février à la Longeraie à 
Morges :

« Edgar,

Toi, qui avec un sourire nous accueillais et nous mettais 
d’ accord quand nos discussions s’ animaient. 

Toi qui étais, comme moi, d’ origine Italienne, de plus de la 
même région. 

Nous aimions dialoguer en patois régional ce qui nous va-
lait de grands moments de fous rires.

Toi qui as réussi à donner à notre unité une vision dyna-
mique, jeune et active, avec laquelle chacun d’ entre nous 
peut se reconnaître dans la foi et la paix de notre Seigneur.

Toi qui as pris un billet aller simple pour le Père, que ton 
sourire nous inonde toujours et nous aide à accomplir 
nos tâches dans le respect et la confiance en Dieu, qui j’ en 
suis sûr comme nous l’ avons fait avec toi, passera de bons 
moments en ta compagnie.

Ciao Campione Dio Ti Ama »

Un futur pour 
la jeunesse 

saint-preyarde
Denise Sivete

Notre jeunesse de 12 à 25 ans peut compter sur le 
soutien d’ Espace Prévention dans les différents 

défis sociaux auxquels elle peut se confronter lors de 
cette étape décisive de la vie. 

Soutenir

Actif depuis plus de 12 ans et actuellement financé par 
l’ Association scolaire intercommunale de Saint-Prex 
et environs (ASISE) et les communes, Espace Préven-
tion assure un service de travail social de proximité 
ayant pour mission l’ accompagnement des jeunes 
dans leur évolution  : identifier les problématiques 
individuelles ou de groupes, proposer des actions 
sociales et des projets culturels pour répondre aux 
envies des jeunes. Les présences sur le terrain, la mé-
diation, l’ aide dans les démarches administratives à 
domicile ou dans un lieu choisi ainsi qu’ une étroite 
collaboration avec les écoles, font également partie de 
leurs prestations. Cette approche est sans jugement, 
de libre adhésion confidentielle et anonyme. 

Motiver 

Monsieur Gérald Magnin est le coordinateur de 
l’ équipe qui couvre toute la région de La Côte. Il nous 
a présenté quelques orientations de travail dans le 
cadre du mandat de Saint-Prex et environs.  Selon 
Gérald Magnin  «  L’ approche des jeunes se fait tout 
d’ abord, de manière homéopathique, puis il faut 
identifier les vrais besoins qui sont à l’ origine des 
demandes et les traiter  de manière respectueuse de 

l’ environnement de la personne ». Selon lui, lorsqu’ un 
jeune n’ arrive pas à faire sa transition entre l’ école et 
son avenir professionnel par un emploi ou une for-
mation, il peut se trouver dépourvu de ressources et 
de motivation, surtout s’ il n’ est pas soutenu par des 
adultes référents. Ainsi, il peut être tenté de se réfugier 
dans l’ alcool et/ou les drogues. Parallèlement à ce phé-
nomène, des problèmes sociaux et juridiques peuvent 
dégrader les relations familiales. Ces situations com-
plexes peuvent le mener à des angoisses, voire même 
à la dépression. L’ Espace Prévention vient ainsi en aide 
à tous les jeunes qui le souhaitent et à leur famille en 
proposant une orientation ou un coaching spécialisé. 
Selon M. Magnin, ce travail de motivation effectué 
avec les travailleurs sociaux de proximité contribue à 
éveiller chez le jeune la prise de conscience et le désir 
de changement. La plupart d’ entre eux arrive ainsi à 
se diriger dans la bonne voie de façon concrète. 

Dialoguer 

Jouissant d'une bonne réputation, l’ Espace Prévention 
et ses travailleurs sociaux de proximité vont toujours 
à leur rencontre, à tout moment, afin de maintenir 
un dialogue permanent avec les jeunes, de leur offrir 
d’ autres formes de références que celles de leur amis 
et parents, et par là, de réduire également les compor-
tements à risque. Ils se rendent dans les lieux de ren-
dez-vous improvisés des jeunes.

Espace P révention de 
L a Côte

Travailleur(euse) 
social(e) de proximité

Tél : 079 192 99 73
E-mail : eplacote@aavasad.ch 

www.espace-prevention.ch 

Décès de l’ abbé Imer
Arlette Coulon

L’ abbé Edgar Imer  
est entré dans la paix  

du Seigneur le 19 février 2016

Claire Paquier 
notre organiste

Renaud Rindlisbacher

Depuis de nombreuses années, notre orgue a la chance d’ être entre de bonnes mains, celles de Claire 
Paquier, une amoureuse de la musique, qui est notre organiste titulaire pour Saint-Prex.

Dès l’ âge de 14 ans, Claire a commencé à jouer à l’ église du Brassus. C’ est auprès de Pierre Segond, orga-
niste à la cathédrale Saint-Pierre de Genève, qu’ elle a étudié l’ orgue. Depuis, elle ne cesse de jouer, tou-
jours avec émotion, église pleine ou pas, circonstances joyeuses ou tristes.

En complément de son engagement comme organiste, elle donne des cours de piano à 12 élèves. Elle 
est aussi présidente de l’ association « Concerts classiques de la région morgienne », qui offre de riches 
programmes musicaux.

Nous sommes très reconnaissants de son engagement dans la paroisse. Comme elle le dit : « Que vive la 
musique ! ».
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La situation de l’ accueil 
parascolaire à Saint-Prex 

Les temps changent, les be-
soins évoluent. En quelques 

années, nous sommes passés 
d’ une société qui souhaitait que 
ses enfants partagent le repas 
de midi en famille à une société 
où de plus en plus de couples tra-
vaillent, où les grands-parents 
habitent de plus en plus souvent 
loin de leurs enfants et/ou sont 
encore professionnellement ac-
tifs. 

Contexte général
Pour rappel, en 2009, le peuple 
vaudois plébiscitait , à plus de 
70%, l’ introduction d’ une nou-
velle disposition dans la consti-
tution prévoyant que : « les com-
munes, en collaboration avec 
l’ Etat et les partenaires privés, 
organisent un accueil parasco-
laire surveillé, facultatif pour 
les familles sous forme d’ une 
école à journée continue dans 
les locaux scolaires ou à proxi-
mité, pendant toute la durée de 
la scolarité obligatoire  ». Quelle 
est la situation actuelle sur la 
commune, où en est le projet 
de loi lié à cette votation et 
quelles sont les incidences pour 
Saint-Prex ?

Saint-Prex en particulier
En 2012, avec le soutien de l’ as-
sociation scolaire intercom-
munale de Saint-Prex et envi-
ron (ASISE), 24 places d’ accueil 
étaient proposées à midi pour 
les 5-6P HarmoS (8-10 ans), 60 
places pour les 7-8P HarmoS 
des cinq villages (11-12 ans), et 

environ 100 places pour les 9-11 
HamoS (13-16 ans). Très vite, il 
est apparu que ce projet était 
une réponse à un réel besoin. 
Au 1er janvier 2016, avec l’ ouver-
ture de 150 places dans l’ accueil 
et restaurant en milieu sco-
laire (AREMS) à Sous-Allens, le 
nombre de places d’ accueil à 
midi n’ a plus été limité. 

Activités sur place
Dans ces structures, diverses 
activités sont proposées aux 
enfants, une fois le repas, cer-
tif ié «  fourchette verte  », avalé. 
Les 5-6P HarmoS sont accueil-
lis dans la salle de dégagement 
à côté de l ’ AREMS et peuvent 
se défouler autour du col-
lège sous la surveillance d’ un 
adulte. Les 7-8P HarmoS sont 
invités à se rendre, par leurs 
propres moyens, à la cabane 
des jeunes située au centre 
sportif de Marcy, aux leçons 
surveillées, à la salle informa-
tique ou à la bibliothèque sco-
laire.

Les 1-4P HarmoS ainsi que 
les 5-6P HarmoS le matin et 
l’ après-midi sont quant à eux 
accueillis à l’ unité d’ accueil 
parascolaire pour les élèves 
(UAPE) gérée par l’ association 
du Cerf-Volant. Cet accueil fait 
intégralement partie du réseau 
d’ accueil de jour des enfants de 
Morges-Aubonne (AJEMA).

Accueil à la rentrée 
Dès la rentrée d’ août 2016, 
pour des raisons de trop nom-
breuses demandes, l’ UAPE n’ ac-
ceptera plus que les enfants 

1-4P HarmoS dans sa structure. 
De ce fait , la commune a de-
mandé une autorisation d’ ex-
ploiter un nouvel accueil pour 
les 5-6P HarmoS dans les locaux 
de l’ AREMS les lundis, mardis, 
jeudis et vendredis, de 15h00 à 
18h30.

Avant et après l'école
Un projet a été déposé au Grand 
Conseil vaudois pour modifier 
la loi sur l’ accueil de jour des 
enfants (LAJE) et tenir compte 
de la volonté exprimée par le 
peuple vaudois en 2009. Dès 
l’ acception de ce projet, les 
communes auront un délai de 
trois ans pour se mettre en 
conformité.

Pour Saint-Prex, nous avons 
déjà bien avancé. Concrète-
ment, par rapport aux nou-
velles exigences, nous serons 
amenés à accueillir les enfants 
de 8 à 12 ans les lundis, mardis, 
jeudis et vendredis, le matin 
avant l’ école et les 10 à 12 ans, 
les mêmes jours mais après 
l’ école. A terme, ce nouvel ac-
cueil de deux temps sur une 
journée devrait faire partie du 
réseau AJEMA.

Accueil parascolaire
Carine Tinguely 
municipale

C hiens de cœur 
est une asso-

ciation de théra-
pie assistée par le 
chien, sans but lu-
cratif, qui  forme 
des équipes de bé-
névoles avec leurs 
chiens. Bien for-
mées, les équipes 
(chien et maître) 
soutiennent , par 
leurs v isites, les 

malades, enfants et adultes, les handicapés 
physiques et mentaux , les personnes âgées et 
les personnes en f in de v ie.

Si  vous avez un chien âgé de 2 à 10 ans, si  votre 
compagnon à quatre pattes bénéf icie d ’ une 
bonne éducation de base, qu’ i l  est bien équi-
l ibré et aime le contact humain, pourquoi ne 
pas prendre contact ? Nous recherchons des 
tandems maître/chien pour diverses institu-
t ions et EMS de la région.

Chiens de cœur
Sandrine 
Pittolaz-Croutaz

Vous trouvez toutes les 
informations sur le site 
www.saint-prex .ch  
sous la rubrique  
éducation-infrastructures

Une autre Ecole

Contact  :

Daniel Pittolaz - Cherrat 14 -

 1162 Saint-Prex - 078 739 50 44 

Daniel.pittolaz@bluewin.ch

Site internet : www.chiensdecoeur.ch

Page facebook : chiens de coeur



6 Société locale
Le bateau de sauvetage, Fraid’ Aigue, baptisé en grande pompe le 6 septembre 
2015, obéit au doigt et à l’ œil !

Un équipement ultra technique

Depuis un an, l’ équipe de sauvetage ne connait plus les affres des pannes dont le prédécesseur 
de Fraid’ Aigue était coutumier. En effet, une fois sur deux l’ ancien bateau souffrait d’ une ava-

rie. Fraid’ Aigue équipé de deux moteurs a donc deux fois moins de chance de tomber en panne 
et la possibilité d’ arriver deux fois plus vite sur le lieu d’ intervention. Par ailleurs, les moteurs à 
propulsion hydrojet sans hélices offrent plus de sécurité aux personnes à secourir. Le bateau peut 
s’ approcher sans risque de les faucher dans une hélice.

Fraid’ Aigue était à peine entré en activité qu’ il a fallu effectuer une intervention nocturne. En 
moins de cinq minutes l’ équipe sauvait six naufragés dont le bateau avait subi une avarie. Deux 
minutes plus tard le bateau endommagé coulait à pic. 

Deux radios, l’ une réservée au canal de détresse et l’ autre aux autres canaux de travail pour ne pas 
saturer le canal de détresse, renforcent la sécurité générale pour tous les usagers qui sollicitent les 
secours car l’ équipe de sauvetage de Saint-Prex reçoit plus clairement les demandes. L’ équipage 
peut travailler en écoutant simultanément le canal de détresse et un autre canal, notamment lors 
des sorties qui impliquent huit ou dix sociétés de sauvetage en même temps.

Des projecteurs deux fois plus puissants percent la nuit et améliorent la visibilité par gros temps. 
De façon globale, l’ équipement écrans-caméras-lumières fournit de bien meilleures conditions de 
travail à chaque membre de l’ équipe. 

Un petit tour ultra tonique
L’ hiver dernier, me promenant au bord du lac un lendemain de tempête, je croise trois membres 
de l’ équipe de sauvetage dont Christian Weiss, Président de la société de Sauvetage, et Marc-An-
dré Lang. Spontanément, ils m’ invitent à faire un tour en bateau pour témoigner auprès de vous, 
chers lecteurs, des capacités de Fraid’ Aigue à fendre les f lots tourmentés sur un lac très venté à 
l’ écume rageuse. 

Le lac n’ était pas à proprement démonté mais fortement agité. Cependant, vu de l’ intérieur de 
la cabine, l’ eau semblait frémir, sans plus. Avec Christian Weiss aux commandes, le bateau prend 
de la vitesse. Vous connaissez certainement cette sensation de soulèvement intérieur qui suit un 
mouvement d’ envolée extérieur, avec le cœur qui remonte d’ un cran, l’ estomac le talonnant de 
près, le tout accompagné d’ un merveilleux petit frisson de « j’ ai peur mais je suis en sécurité alors 
j’ ai envie de rire de peur »… Cela s’ appelle, en langage de marin pas bavard « taper la vague ». Il n'y 
a qu'une chose à dire : Fraid’ Aigue en a dans le ventre et sous le pont !

La compétence de l’ équipe de sauvetage ne vous dispense pas de penser à votre sécurité lors de 
vos activités nautiques. La société de sauvetage de Saint-Prex accueille à bras ouvert les volon-
taires qui ne craignent pas de se mouiller pour prendre la relève.

Les entrailles de 
Fraid’ Aigue 

Anne Devaux

www.sauvetage-st-prex.ch
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Fraid’Aigue
Avant la naissance  

off icielle de Saint-Prex,  
le lieu dit  "en Fraid'Aigue" 

était un village lacustre  
au Néolithique.

Quand on pose la question  
à Christian Weiss,  

il tend le bras  
en direction de Taillecou  

et dit "c'est par là derriére".
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et sport

Août dernier, plage du 
Coulet, une petite 

structure abrite des ba-

teaux d' un type novateur. 

Ces Lite Boats n' existent 

qu' ici sur tout le pourtour 

de notre lac. Mis au point il 

y a 3 ans par un aventurier 

de l' Arctique cherchant du 

maniable, léger et stable 

(liteboat.fr), ils sont faciles à 

ramer et procurent de belles 

sensations, d' autant plus lorsque le lac est d'huile. L' es-

quif est homologué pour les régates en mer. 

Il faut devenir membre de l' association pour pouvoir 

ensuite réserver en ligne. Prendre entre 4 et 5h de 

cours est impératif, c' est-à-dire 2 sorties. À partir de là, 

un individu de niveau moyen passera le test visuel fi-

nal sous l’ œil avisé d’ un moniteur. Les fondamentaux 

sont assez techniques : d' une part mettre à l'eau le ba-

teau, et d' autre part apprendre dès le départ les gestes 

justes afin d' éviter les mauvaises habitudes.

Sans compter les vents brusques du Léman, l' aviron 

demande 70% de travail pour les jambes, 20% pour le 

haut du corps et 10% pour les bras.

Comme on avance en arrière, il convient d' avoir des 

yeux dans le dos, un autre engin aussi silencieux peut 

arriver en sens inverse. Des parcours simples et sym-

pas de 5 km vers le port du Petit-Bois à Morges, et 5 km 

vers l' embouchure de l’ Aubonne.

Vous pensez savoir distin-
guer une jeune femme d’ une 

femme mûre d’ une femme 
âgée ? Rendez-vous avec Denise 
Annen, Présidente de l’ associa-
tion Gym Dames. La politesse est 
de ne pas cacher son âge, car à 76 
ans, Denise Annen virevolte avec 
grâce, le rire contagieux et l’ œil 
pétillant, pour nous présenter 
l’ association et ses activités.

Equilibrées en souplesse

Gym Dames existe depuis 
1970. Aujourd’ hui, l’ association 
compte trente membres actifs 
et 10 membres passifs qui parti-
cipent aux repas et aux sorties. 
En revanche, les sportives se re-
trouvent chaque mardi à 8h15, au 
Vieux-Moulin, pour une heure 

de gymnastique. La benjamine 
a 49 ans et l’ aînée est âgée de 
80 ans. Sous la houlette de trois 
monitrices qui sont présentes à 
tour de rôle, Nila Iotti (50 ans), 
Mireille Liardon (64 ans) et 
Marianne Légeret (70 ans), ces 
dames pratiquent des exercices 
d’ équilibre, de balles, d’ assou-
plissement et de stretching. Sur 
le papier, le programme semble 
banal voire ennuyeux, mais en 
réalité les exercices sont com-
plexes et les monitrices ne leur 
font pas de cadeau côté car-
dio. L’ âge n’ existe plus dans la 
salle de gymnastique, «  tout le 
monde joue le jeu » et l’ assiduité 
est exemplaire avec 20 à 25 pré-
sentes par cours.

Sérieuses rigolades

Pendant la séance, tout le 
monde reste sérieux, pas de ba-
vardage «  la rigolade c’ est à la 
fin du cours ». Denise Annen sou-
ligne à quel point ce rendez-vous 
hebdomadaire est important en 
termes de santé physique, mo-
rale et de lien social. Une fois 
par mois, ces dames s’ offrent 
«  une petite agape, on perd  
2 grammes pendant le cours et 
on en prend 10 pendant le déjeu-
ner ». Une occasion mensuelle de 
se retrouver et de papoter. En-
fin, une fois par an, une grande 
sortie est organisée !

Gym Dames, 
gym à tout âge !
Anne Devaux

OBATO, ou l'aviron 
autrement
Reto Arcioni

Michaël Riedle  
(plus de vingt ans d'aviron dans les bras)
président de l'association OBATO
076 330 20 55 
www.obato.ch
(100.- de finance d'entrée unique, 
puis cotisation 300.-/ an, 
500.- pour les couples).
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Ecole de foot
Marc-Olivier Bersier 
responsable  
de l’ école de foot 

info@fcsaintprex.ch
ecoledefootfca@bluewin.ch

L ’ école de football du FC Amical Saint-Prex est 
ouverte à tous les jeunes, garçons et filles dès 

6 ans révolus (à partir du mois d’ août 2016 en-
fants nés en 2008-2009-2010)

L’ entraînement a lieu une fois par semaine de 
18h00 à 19h30 sur notre centre sportif de Marcy. 
Le but de notre école de foot et des juniors F est de 
permettre à des jeunes de se retrouver ensemble 
hors du cadre scolaire, d’ apprendre la maîtrise du 
ballon et surtout d’ avoir du plaisir à pratiquer ce 
sport passionnant.

Les 2008 et 2009 participeront à 4-5 tournois en 
automne et au printemps. Quand aux plus jeunes 
ils prendront part aux compétitions à partir du 
mois d’ avril 2017.

Chaque enfant qui débute aura la possibilité de 
venir à 2 ou 3 entraînements afin de voir si ce 
sport lui convient et s’ il est heureux de le prati-
quer. A la fin de cette période d’ essai, il sera in-

tégré à l’ école de foot et s’ engagera à participer 
à tous les entraînements et tournois pour au 
moins une demi-saison. 

Vous pouvez inscrire votre enfant par e-mail si 
vous le désirez en précisant nom, prénom, date de 
naissance et no de téléphone. 

Une bonne saison à tous. 

Photographie :  Richard Favre

Photographie :  FC Amical
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Tout a commencé en janvier 2010  ! En vue du 
giron de musique de 2011, organisé par la Fan-

fare de la Verrerie de Saint-Prex, Etienne Randin 
membre du comité d’ organisation du giron et 
amoureux de musique depuis toujours a eu la 
bonne idée de fonder un groupe afin de participer 
à cet évènement. Il a une année devant lui pour 
réunir les musiciens et planifier les répétitions. Il 
contacte alors des amis d’ enfance et des connais-
sances, férus comme lui de musique et l’ affaire est 
lancée ! Après cette première expérience publique 
réussie, l’ équipe se prend au jeu et se dit : pourquoi 
pas ? D’ un commun accord, ils décident de conti-
nuer l’ aventure et baptisent leur groupe Why not ? 

Who, Where and When ?

Aujourd’ hui, ils se produisent en concert, 4 à 5 fois 
par an, à la demande et au gré des rencontres. Le 
groupe est composé de 7 membres, majoritaire-

ment Saint-Preyards : Etienne Randin et Chris-
tian Sprengers, guitaristes ; Dominique Maquelin, 
batterie  ; Christian Brocard, bassiste; François 
Baumann, clavier  ;  Nadia Bouras et Jean-Claude 
Sanson, chanteurs. Ils forment une bande d’ amis 
passionnés de pop/rock qui répète 2 fois par mois. 
Le choix de nouveaux morceaux se fait d’ un com-
mun accord en début d’ année, selon les tendances 
et les envies de chacun. Le répertoire évolue d’ an-
née en année. Il comprend à ce jour environ 35 
morceaux, allant de Deep Purple à Zucchero, de 
Johnny Halliday aux Rolling Stones ou encore 
de Téléphone à Tracy Chapman, pour n’ en citer 
que quelques-uns ! Dans le cadre des festivités du 
100ème de la Fanfare de la Verrerie, ils ont été choi-
sis afin d’ assurer la partie musicale de la soirée 
du 9 septembre 2016, en deuxième partie du spec-
tacle des Frères Taloche. 

Why not ?
Concetta Pino

Beaux spectacles 
pour 2016

Francis Châtelain
président de la  

commission culturelle

Silvan Zingg Trio & Dancing 
Show
Silvan Zingg au piano, Valerio 
Felice à la batterie et Nuno 
Alexandre à la contrebasse : la 
musique coule dans les veines 
de ces trois musiciens de 
talent. Ils passent avec aisance 
du boogie-woogie au blues 
et au jazz. Ils le prouvent par 
leur virtuosité et leur perfor-
mance sur scène, impression-
nant tant par leur technique 
que par leur joie communica-
tive qui, à chaque concert, en-
thousiasment un large public.
Samedi 11 juin 2016, à 20h30 
au Vieux-Moulin.

Nadia Roz, one woman show 
«  Ça fait du bien » 
Nadia Roz croque la vie et pétille 
par sa bonne humeur. Ce petit 
bout de femme envahit la scène 
comme une bouffée d’ oxygène 
avec un talent unique. A travers 
ses personnages comme une 
coach sportive, un mannequin 
brésilien, une Blanche Neige ma-
licieuse ou encore une « caillera » 
caustique et attachante, elle 
incarne des femmes contem-
poraines qui toutes nous 
émeuvent et nous déclenchent 
des fous rires. 
C’ est sûr, Nadia Roz redonne des 
couleurs à la vie et…Ça fait du 
bien ! 

Mais qui est donc Nadia Roz ? 
Une comédienne, une humo-
riste, une femme d’ aujourd’ hui, 
une passionnée. Si certains 
écrivains ne peuvent pas vivre 
sans écrire, Nadia ne peut pas 
vivre sans jouer. Elle découvre 
très tôt sa passion et prend des 
cours de théâtre dès l’ âge de 8 
ans. Pour elle c’ est une révéla-
tion : elle sera comédienne.
Samedi 5 novembre, à 20h30  
au Vieux-Moulin.

L a Troop’ s, troupe de théâtre des écoliers de 
Saint-Prex sous la direction de Jérôme Ricca, 

propose un spectacle composé de trois pièces : 
Pas d’ bol dans la famille, Flash-Back et l’ Affaire 
Poliakof, textes écrits pour des adolescents 
par trois auteurs contemporains : Chris-
tine Wystup, Gaëlle Chalude et Juliette 
Pirolli.

Deux heures de spectacle ; sobriété du 
décor et des costumes pour renforcer 
la mise en avant du jeu des jeunes comé-
diens auprès des spectateurs. Jérôme Ricca, 
enseignant au Cherrat, évoque l’ utilisation 
d’ éléments magiques qui favorisent la qualité 
de leur jeu. 

Connaissez-vous le « mentir vrai » ? Le mentir vrai, 
c’ est se permettre de jouer un rôle de fiction et 
nous amener, nous spectateurs, à la vérité de la 
pièce. Prêts à venir participer à ce jeu de vérité et 
mensonges avec nos jeunes de la Troop’ s ?

Théâtre du 
mercredi

Dominique-Claire  
Dubourg

Photographie :  Laurence Andrist-Pernet

Renseignement :  
page Facebook ou contact, 

Jean-Claude Sanson  
mail : wild_wolf_1958@hotmail.ch

Représentations : 

Vendredi 17, samedi 18 juin, 19h30 
Dimanche 19 juin, 15h00

pas de réservation possible
chapeau à la sortie

Cave du Château de Saint-Prex
Quai du Suchet 3

Réservations  
pour les deux spectacles : 

Off ice du Tourisme   
021 806 50 26
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On emploie l’ expression «  Liberté et pain cuit  » 
lorsqu’ on évoque les deux plus grands biens, 

en ce monde  : être libre et avoir ce qui est néces-
saire à la vie. 

Le club des accordéonistes l’ Aurore de Saint-Prex 
désirait créer une œuvre musicale et scénique. 
M. Pascal Favre, le compositeur a invité M. Nico-
las Bussard, auteur, à imaginer un scénario et des 
paroles de chansons. Ce dernier s’ est demandé ce 
qui caractérisait ce magnifique village situé sur 
les bords du Léman. 

L’ aspect historique des lieux, qu’ il a découvert 
grâce au livre intitulé 1234, lui a évidemment sau-
té aux yeux. Allait-il retracer une fresque chro-
nologique ou plutôt imaginer un événement qui 
aurait pu se dérouler dans ces murs médiévaux ?

Il a opté pour la seconde solution et l’  expression 
«  Liberté et pain cuit  » lui est alors venue à l’ esprit. 
Durant de longs siècles, on aspirait d’ abord à 
manger et chacun espérait que les nobles ou le 
clergé accorderaient quelques libertés aux serfs 
et aux manants. 

La mie révolutionnaire

Le pain était, en quelque sorte, au cœur de ces 
deux problématiques. Comme tous avaient le de-
voir de cuire leur pain dans des fours banaux, les 
puissants de ce temps-là maintenaient, grâce à ce 
monopole, tous leurs gens sous bonne garde.

Il a imaginé qu’ à Saint-Prex, à cette époque, 
quelques rusés récalcitrants avaient osé s’ élever 

contre les règles imposées, tantôt par le clergé, 
tantôt par la noblesse. Ce souffle presque révolu-
tionnaire pourra-t-il libérer les Saint-Preyards de 
leurs corvées ancestrales ?

C’ est ce que raconte cette création qui se dévoi-
lera en la magnifique salle du Vieux-Moulin le 
samedi 25 juin à 20h00 & le dimanche 26 juin à 
17h00.

Nous espérons vous rencontrer nombreux en 
compagnie des chœurs mixtes de Saint-Prex et de 
Buchillon, du petit chœur des enfants des écoles 
secondaires du Cherrat et enfin de nos quatre so-
listes qui joueront aussi quelques saynètes.

Musique
Comédie musicale  
"Liberté et pain cuit"
Stéphanie Paccot

R éser vat ion conseillée 
au 079 398 87 26 ou  
spaccot@bluewin.ch
Adulte :  20.-
Moins de 16 ans :  1.- par année

La recette 
des Paysannes  
vaudoises

Un mets froid à manger sur la terrasse

Bouilli en Carpaccio

Pour 4 personnes
800 g de bouilli cuit	 Mettre le bouilli cuit et refroidi au congélateur environ 30 minutes.
	 Couper à la trancheuse en tranches très fines.  
	 Disposer sur les assiettes.

Vinaigrette	 3 cs de vinaigre balsamique
	 1,5 cs de vinaigre de vin rouge
	 5 cs d’ huile de colza
	 2 cs de bouillon de viande
	 Mélanger et napper la viande

Préparer et ajouter	 des cornichons coupés fins
	 des échalotes hachées
	 la chair d’ une tomate
	 sel et poivre

Bon été ensoleillé

Photographie :  Marie-José Simon



10 Vie de la Commune...

Cher Monsieur Tercier,

Nous avons envie de vous 
adresser cette lettre pour 

vous remercier de la chaleur 
de votre accueil, de votre in-
croyable ouverture d’ esprit, de 
votre culture et de votre modes-
tie. Alerte, joyeux et très entouré 
par vos trois enfants Jean-Pierre, 
Martine et Isabelle, vos six pe-
tits-enfants et vos six arrière-pe-
tits-enfants vous fêterez le 13 dé-
cembre 2016 vos nonante ans. 

Vous habitez Saint-Prex depuis 
votre naissance. En 1926, le village 
comptait environ 1300 habitants, 
partagés entre les verriers ma-
joritairement catholiques et les 
paysans du bourg majoritaire-
ment protestants. Vous êtes né 
entre le bourg et la verrerie au 
lieu dit les Colombettes. Votre 
papa, Joseph, était catholique 
et votre maman, Hélène, protes-
tante. Vous avez eu une sœur, 
Josette, décédée il y a quelques 
années.

Enfant, vous avez joué dans la 
gravière du Vieux-Moulin. Les ou-
vriers y travaillaient au début à la 
pelle et à la pioche. La décharge 
et l’ abattoir étaient à proximité, 
à l’ air libre, sans aucune considé-
ration écologique. En 1934, avec 
vos yeux d’ enfant émerveillé 
vous participez aux festivités du 
700ème anniversaire de Saint-Prex. 

Vous vous souvenez des cabanes 
lacustres, des figurants revêtus 
de peaux de bêtes, du cortège et 
des fanfares.

Vous avez suivi vos écoles dans le 
collège du Chauchy. L’ avant-der-
nière année scolaire, vous étiez 
cinquante élèves dans une seule 
classe répartis entre trois de-
grés. Qu’ importe la sévérité, vous 
aimiez l’ école et découvriez la 
lecture. C’ est une passion qui ne 
vous a pas quitté. Les livres sont 
toujours votre quotidien.

Au terme de votre scolarité, vous 
apprenez le métier d’ horticul-
teur. Qu’ importe les 66 heures 
par semaine réparties sur 6 jours 
et les vacances qui n’ existaient 
pas, vous aimez les fleurs. Le sa-
laire mensuel variait entre fr. 5.- la 
première année et fr. 20.- la troi-
sième année. La deuxième guerre 
mondiale déchire l’ Europe et vous 
ressentez de l’ anxiété. Des soldats 
sont mobilisés dans le local de 
gymnastique du Chauchy et dor-
ment sur la paille. Les tickets de 
rationnement permettaient d’ ac-
quérir le minimum. La guerre ter-
minée, vous effectuez votre école 
de recrue à Thoune et à Frauen-
feld d’ où vous ne pouvez rentrer 
qu’ une fois par mois. Vous en gar-
dez d’ excellents souvenirs et avez 
ainsi pu découvrir notre pays.

Tout naturellement vous vous 

intéressez à la vie locale et faites 
partie du club d’ athlétisme, du 
sauvetage et plus tard du Conseil 
communal. Ces années-là seront 
marquées par l’ achat de tous les 
terrains du Vieux-Moulin et le ré-
férendum communal pour l’ im-
plantation du collège du Cherrat, 
que vous remporterez. 

Les années s’ écoulent entre votre 
vie de famille et vos productions 
florales (notamment les glaïeuls 
et les tulipes) envoyées dans 
toute la Suisse. Vous sentez ve-
nir les difficultés pour les entre-
prises horticoles suisses, notam-
ment face à la concurrence des 
pays étrangers, et en 1995 vous 
décidez alors d’ arrêter la produc-
tion florale.

Mais les fleurs restent impor-
tantes et vous cultivez de ma-
gnifiques massifs floraux autour 
de votre maison, donnant ainsi 
une note fleurie au chemin du 
Motty. Vos fleurs préférées sont 
les roses et les camélias.

Un peu en avance, l’ équipe de La 
Balise vous adresse ses vœux les 
plus sincères pour votre nonan-
tième anniversaire. Nous vous 
dédions cette phrase qui résume 
à nos yeux votre vie « cultiver les 
fleurs c’ est offrir les merveilles 
de la nature aux autres et à soi-
même ».

Auguste Tercier
Sandrine 

Pittolaz-Croutaz

Le 28 avril 1926 à Genève, naissait Camille Robert. 
Elle vient de fêter ses nonante printemps, en-

tourée de ses proches, de Daniel Mosini, Syndic de 
Saint-Prex, de Carine Tinguely, Municipale ainsi que 
de l’ abbé Jean Bosco Rwasha, curé de la paroisse 
catholique de Saint-Prex. Nonante ans, c’ est aussi 
une somme de souvenirs ! Notamment, les années 
passées auprès de ses parents qui tenaient la plus 
grande et renommée boulangerie-pâtisserie de Ge-
nève, dans le quartier des Eaux-Vives.  

Une vie lumineuse et colorée
Après la guerre, elle quitta les siens pour suivre à 
Paris, les cours de Jacques Le Chevalier, maître-ver-
rier et artiste peintre. Elle s’ adonne toute sa vie 
à sa passion, le vitrail, puis décline ses talents en 
peinture, tissage haute-lisse et gravure. Elle affec-
tionne tout particulièrement les monotypes. « Pra-
tiquer mon art est une nécessité, ma respiration ! » 
En témoignent toutes ses œuvres exposées en per-
manence dans son atelier « L’ eau Vive ».

Sa foi la conduit à s’ engager dans sa paroisse en 
tant que catéchiste et sacristine. Elle est la pre-
mière femme à accéder à l’ ambon pour les lectures. 
Elle déplore que la bibliothèque paroissiale qu’ elle 

a créée –au sous-
sol de la cure– soit 
ignorée ! 

Toutefois, elle se 
considère gâtée 
en tout point. Se 
trouver au cœur 
du festival Saint-
Prex classics a 
été un grand pri-
v i l è g e   !   D e p u i s 
1979, où elle a eu 
le coup de foudre 
pour Saint-Prex, 
la cité est, pour 
elle, un perpétuel enchantement, au gré de ses 
promenades au bord du lac avec son merveilleux 
et distingué chat noir Oscar. 

Surprise, lors de la messe dominicale, d’ avoir 
aussi été fêtée par la Paroisse, elle s’ est exclamée 
toute émue «  A 90 ans, toutes ces attentions  ! Mais 
que feront-ils pour mes 100 ans ? ».

L’ art de donner vie 
aux vitraux  

et aux monotypes

Arlette Coulon

Photographie :  Richard Favre
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Avec une taille de 16 cm, une envergure de 24 
à 26 cm et un poids de 30 à 45 g, il est capable 

d’ exécuter des vols acrobatiques à une vitesse 
de 45 à 50 km/h  ! Son plumage aux couleurs mé-
talliques lui permet de raser l’ eau tout en res-
tant quasiment invisible.

Au printemps, il se lance avec sa partenaire dans 
une parade nuptiale virevoltante et stridente. 
Celle-ci prend fin lorsque martin amène mar-
tine à l’ entrée du tunnel qu’ il a préalablement 
creusé pour nicher dans un terrier. Si le tunnel 
n’ est pas fini, les martins creusent ensemble ! 
Puis, plusieurs fois de suite, martin vient s’ apla-
tir devant sa dulcinée bien installée et déposer 
un poisson présenté la tête en avant. Revigorée, 
elle pond six à sept œufs couvés à tour de rôle 
par papa ou maman. D’ avril à juillet, le couple 
mène deux ou trois nichées à terme.

Ce petit oiseau si difficile à voir malgré ses cou-
leurs vives se conduit comme une racaille : avant 

d’ avaler un poisson, il le tient fermement dans 
son bec et le frappe jusqu’ à l’ assommer. Avec 
beaucoup de chance, vous pourrez entendre et/
ou voir le martin-pêcheur de Saint-Prex au bord 
du lac entre le Chauchy et le Coulet. Si tout va 
bien pour lui, il a une espérance de vie de 15 ans.

I l y a de la magie dans les yeux 
d’ Indira Dickhäuser. Ses yeux 

brillent de passion pour son 
sport le badminton. Elle aime 
évoquer le feeling avec le volant.

Indira est née le 22 avril 2000 à 
Genève. Son papa est allemand 
et sa maman indonésienne. A 
fin 2005, son papa Michael, sa 
maman  Siska, Indira et sa sœur 
cadette Sarah s’ installent à 
Saint-Prex. Elle y suit ses écoles 
et s’ entraîne à Malley. En 2015, 
à 15 ans, Indira choisit d’ aller 
étudier et s’ entraîner dans 
un gymnase sportif à Kaisers-
lautern en Allemagne. 

Le volant avant tout 
La séparation n’ a pas dû être fa-
cile, que ce soit pour les parents 
ou pour Indira. Pour notre ado-

lescente, l’ amour de ce sport de 
volant est le plus fort. Qu’ im-
porte que les études soient 
en allemand et que le niveau 
d’ étude soit élevé, qu’ elle ne re-
vienne qu’ une ou deux fois par 
mois à Saint-Prex, Indira ne re-
grette pas son choix. Elle aime 
s’ entraîner et progresse rapi-
dement grâce au niveau élevé 
proposé par son nouvel entrai-
neur bulgare. Adolescente sym-
pathique, ouverte, sociable elle 
apprécie la solidarité qui règne 
dans sa classe de sportifs. 

Avant un match, elle écoute 
les conseils de son papa et 
s’ échauffe en écoutant sa mu-
sique. Sa technique et sa per-
sévérance lui ont réussi car à 
fin avril, en catégorie U17, elle 
a remporté le titre national 

suisse en double mixte et s’ est 
classée troisième en individuel. 
L’ équipe de La Balise t’ adresse 
ses plus sincères félicitations.

Une raquette en or
Le rêve d’ Indira est de devenir 
joueuse professionnelle et de 
participer aux Jeux Olympiques 
de 2024. Avec sa volonté et son 
talent, son rêve deviendra cer-
tainement réalité. Et pourquoi 
pas en double avec sa sœur Sa-
rah, elle aussi passionnée et 
joueuse talentueuse. Ce jour-là, 
les Saint-Preyards vibreront de-
vant leur télévision pour leurs 
championnes.

Indira Dickhauser
Sandrine 
Pittolaz-Croutaz

Photographie :  Richard Favre

Le martin-pêcheur 
en quelques 
mœurs
Anne Devaux

... nature

de la bibliothécaire...
Meurtres à Willow Pond 
Ed. Gallmeister

36 ans après son dernier roman, l’ américain Ned Crabb publie 
« Meurtres à Willow Pond », un polar à l’ humour noir féroce.

L’ intrigue se déroule dans un cadre idyllique, les rives 
d’ un petit lac du Maine, dans un huis clos, un peu à la 
manière d’ un roman d’ Agatha Christie.
Iphigène Seldon, une riche septuagénaire, invite ses 

nombreux héritiers pour le week-end et leur annonce son intention 
de modifier son testament. Voilà qui suscitera des envies de 
meurtre à tout le monde…
Si les événements sont plus ou moins prévisibles, l’ intrigue nous 
réserve quelques coups de théâtre et le roman se lit avec un plaisir 
indéniable, d’ une seule traite !

et coups de coeur
Photographie : Lionel Maumary, ornithologue

...et celui  
de la ludothécaire
Amusement au  
format XXL
La taille inhabituelle de cet en-
semble de raquettes divertira 
les enfants dés 5 ans.
Pour les filles et les garçons qui 
ont envie de bouger, de s'amuser 
et peut-être… marcher sur les 
pas de nos grands tennismen.
Idéal pour jouer dans le jardin.



12 Commerçants et artisans

Il est des lieux qui font partie 
des incontournables de Saint-

Prex. Le tea-room de la rue du 
Pont Levis en est un.

Anouck et Nicolas Flageul y ont 
d’ emblée posé leurs tonalités  : 
un jaune lumineux pour l’ ac-
cueil, un espace aéré pour le 
confort et un bleu clair nuancé 
rappelant les origines bretonnes 
du pâtissier.

Vitrines pour décliner les faran-
doles colorées de confections su-
crées, salées et les chocolats.

Cloches en verre pour accueillir 
certaines préparations phares 
du moment.

Faut-il y voir un clin d’ œil de la 
part d’ Anouck qui après diffé-
rentes expériences profession-
nelles dans l’ événementiel et le 
conseil en prestations médicales 
décida de mettre un terme à 
l’ utilisation de ses bocaux d’ as-
sistante apothicaire qui repré-
sentent sa formation initiale  ? 
Toujours est-il que c’ est avec 
enthousiasme qu’ elle choisit de 
retrouver en Bretagne celui qui 
deviendra son mari et avec le-
quel elle décide dorénavant de 
partager sa vie professionnelle.

Précision du geste, douceur 
du regard, les bras de Nicolas 
opèrent un perpétuel ballet 
comme s’ il orchestrait ses pâtis-
series, viennoiseries, chocolats 
et glaces.

Des embruns de sel aux notes de 
crème et de beurre,  savoir faire 
issu de la tradition terrienne et 
commerçante puisque petit fils 
de paysan et fils d’ épicier, en-
fant déjà, Nicolas participait aux 
transports du pain de la boulan-
gerie à l’ épicerie familiale.

Sélectionné meilleur apprenti 
du département Ille-et-Vilaine, 

il poursuit sa formation par un 
certificat d’ aptitude profession-
nelle en pâtisserie. 

Finalement, son brevet tech-
nique des métiers de pâtis-
sier-chocolatier-confiseur- gla-
cier lui ouvre les portes d’ un 
grand hôtel de Saint Malo. Il y 
expérimente et complète son 
savoir faire tout en fournissant, 
parallèlement en pâtisseries, 
l’ épicerie familiale où son père 
lui installe un petit laboratoire. 

Après plusieurs années de pra-
tique en tant que pâtissier-res-
ponsable, il s’ installe le 26 jan-
vier 2016 avec son épouse à 
Saint-Prex.

Sans oublier Sandra –apprentie 
b o u l a n gè re - p â t i ss i è re - co n f i -
seuse– c’ est une équipe qui s’ est 
donné le mot pour nous per-
mettre de conjuguer à toute 
heure de la journée, en salon ou 
en terrasse, convivialité, bien-
être et raffinement.

Artisan Gourmand
Dominique-Claire 

Dubourg

Une publicité parue en octobre 1958 dans la 
nouvelle revue de Lausanne proposait les 

traditionnels filets de perche de la Croix Fédérale 
de Saint-Prex. Des décennies plus tard, la vieille 
pinte vaudoise d’ origine est devenue un restau-
rant connu loin à la ronde et propose toujours les 
fameux filets de perche.

En 2012, lorsque le nouveau tenancier, M. Alexandre 
Lisita a repris les rênes de cette vénérable institu-
tion, un défi l’ attendait  : rénover les locaux tout 
en conservant le cachet historique et son charme. 
Pari tenu ? A vous chers lecteurs d’ en juger.

Un beau CV , " Chef Volubile "
Tombé très jeune dans la marmite de l’ hôtelle-
rie et de la restauration M. Lisita a parcouru la 
Suisse pour se perfectionner auprès d’ établisse-
ments renommés tels que le Beau-Rivage palace 
de Lausanne, l’ Ermitage à Clarens ou encore Le 
Prussien à Neuchâtel. Amoureux des bons pro-

duits, ce franco-suisse a toujours rêvé d’ être indé-
pendant. Il pensait reprendre un tea-room mais, 
connaissant depuis longtemps le restaurant de la 
Croix Fédérale, c’ est sans hésitation qu’ il a choisi 
de relever ce pari.

Ouvert du mercredi au dimanche, vous pourrez 
déguster, outre les filets de perche, des fricassées 
de champignons, des viandes et autres cuisses de 
grenouille. Ou encore les desserts maison créés 
par le chef de cuisine M. David Drentel. Vous se-
rez servi par Néjo qui depuis 17 ans accueille une 
clientèle d’ habitués et de fins gourmets avec le 
sourire.

Quelle est votre définition du luxe ? Pour M. Lisita 
c’ est de déguster un repas en compagnie de ceux 
que l’ on aime. 

Alors bon appétit et nous vous souhaitons M. Lisita 
tous nos vœux de bonheur aux commandes de l’ un 
de nos vénérables restaurants Saint-Preyards.

La Croix Fédérale 
vous tend la perche

Sandrine 
Pittolaz-Croutaz

Photographie :  Richard Favre
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Pour Dany Monnier, ch’ ti originaire de Lille, (Les 
Hauts de France), privilégier les produits du ter-

roir aurait pu sembler une gageure.

De chasseur de têtes au commerce de 
bouche
En effet, 6 ans d’ études en psychologie, puis « chas-
seur de têtes  »  dans une grande entreprise de re-
nom ne la prédestinaient pas à tenir un commerce 
de détails !

Et pourtant, en 2003, elle et Patrick Monnier –son 
mari à l’ époque– ont recherché en Gruyère et en 
Valais des fromagers hors pair. Puis, seule à la tête 
de l’ établissement, l’ excellence a été maintenue 
puisque les livraisons sont hebdomadaires. Elle y 
ajoute des produits faits maison. 

Le tout est présenté dans un cadre enchanteur, aux 
couleurs de saison.

Des artistes au fin palais
Lors du festival Saint-Prex classics, le «  temple  » de 
l’ excellence a attiré des artistes prestigieux, notam-
ment Nigel Kennedy. Côtoyer de telles célébrités, 
partager des raclettes et des fondues avec les Saint-
Preyards…que du bonheur pour Dany!. « C’ est un véri-
table crève-cœur que le festival s’ arrête » déplore-t-elle. 

L’ activité liée à l’ Office du Tourisme lui a permis 
d’ être au fait de l’ actualité culturelle.

Toutefois, le 30 juillet elle s’ en ira afin d’ être plus 
présente auprès de ses petits-enfants « Je ne regrette 
rien car tout ce que j’ ai fait, je l’ ai fait par amour !» dit-elle

Merci Dany, bonne chance Vera
Elle remercie la Municipalité de la confiance qu’ elle 
lui a accordée ainsi que Anne Marie Andujar et Ma-
ryvonne Strickler pour leur précieux concours.

Dany, bonne route auprès de votre famille et mille 
mercis pour tout ce que vous avez offert à votre 
clientèle  ! et ce qui n’ est pas des moindres, d’ avoir 
trouvé vos successeurs. Dès le 1er août, Vera Kind 
(du Domaine de Terre-Neuve) remplacera Dany et le 
chien Jazz laissera sa place à Bonita.

La Belle Suisse
Arlette Coulon

Àl'écart de l'agitation du centre, 
L’ Aperitivo s'annonce comme 

le nouveau bar estival saint-
preyard, où l'on s'installe entre 
amis pour boire un café, grignoter 
des tapas ou simplement dégus-
ter un bon verre de vin conforta-
blement installé sur le canapé de 
la nouvelle terrasse. 

Rien ne laisse deviner la pré-
sence d’ un nouveau café route 
de Buchillon, quartier tran-
quille et résidentiel de Saint-
Prex. Hormis la présence d’ une 
garderie, les riverains n’ avaient 
pas l’ habitude de pousser plus 
loin la balade.  

L’ Aperitivo, nouvelle génération 
et  café familial. L’ Aperitivo se 
distingue par son esprit de bar 
à café à la fois pointu, élégant 
et décontracté. Sur le pont de ce 
navire, Adriano, Alessia et leur 
fille, Sonia, une famille passion-
née originaire d’ Italie. Ils ont ré-
uni leurs talents pour  proposer  
une adresse soignée et accueil-
lante.

Contrairement à beaucoup de 
bars du moment, L’ Aperitivo 
respire la clarté. L’ architecture 

lounge et le bois naturel font 
bon ménage. Grande baie vitrée, 
un comptoir à hauteur de plan 
de travail par-dessus lequel on 
peut voir Adriano préparer «  un 
des meilleurs café du coin  » se-
lon ses clients. Le tout réalisé 
par des architectes italiens qui 
confèrent une personnalité 
hors du commun à ce nouveau 
café saint-preyard. Le tout dans 
une musique d’ ambiance qui 
rappelle le soleil du Sud.

Un soin particulier est appor-
té aux produits proposés. Une 
majorité de vins de production 
locale mais certaines cuvées 
viennent de cantines exclusives 
de l’ Umbria, «  ma région d’ ori-
gine  », précise Adriano. Pour ac-
compagner les élixirs, bruschet-
ta, taglieri et autres spécialités 
de Méditerranée. Très prisée 
également, «  la piadina  », sorte 
de petits pains plats que l'on 

fourre avec tout un tas de 
bonnes choses façon sandwich. 

Et le café dans tout ça  ? Il n’ est 
pas en reste. Du capuccino au 
«  caffe d’ orzo  », en passant par 
le caffe et latte macchiato, il y 
en a pour tous les palais et tous 
les goûts. Adriano a fait venir 
une machine à café de son pays 
natal, unique en son genre dont 
le design moderne permet de 
visualiser le mécanisme inté-
rieur par transparence. Datant 
des années 60, cette machine à 
café est entièrement manuelle 
et permet de retrouver le vrai 
goût du café italien comme on 
l’ aime. 

On se réjouit de profiter de la 
magnifique terrasse tout en dé-
gustant un café avec l’ arrivée 
des beaux jours…

L’ Aperitivo,  
l’ Italie et le soleil du Sud
Tiziana Di Fulvio

A la recherche 
des fûts
Savez-vous  . . . . .

qu’ au mois d’ octobre 1897, 
557 fûts représentant 
341'023 litres de moût ont 
été expédiés par train de 
la gare de Saint-Prex. Ce 
que le journal l ’ Estafette 
ne dit pas c’ est à qui était 
destinée cette production 
et qui vinif iait ce vin après. 
Si l ’ un de vos aïeux connait 
la réponse, envoyez-la à La 
Balise, nous la publierons.

R te de Buchillon 45

laper it ivo.ch
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14 Entreprise
Roseraie Tschanz

Irène Perovsek
Monique Carol Denoréaz

Lorsque nous l’ avons appelé 
pour lui proposer de le ren-

contrer, Olivier Tschanz a ré-
pondu «  Oui venez quand vous 
voulez, je ne note jamais mes 
rendez-vous, je suis presque 
toujours là  ». Etonnant de nos 
jours de ne pas s’ entendre dire 
« Cela va être difficile, mon 
agenda est quasi plein  ». Mais 
s’ il ne note rien, cela ne signifie 
pas pour autant qu’ il n’ a rien à 
faire, bien au contraire. 

Un peu, beaucoup, 
passionnément, depuis 
près de 68 ans
L’ aventure Tschanz commence 
en 1939, quand le grand-père 
d’ Olivier achète un terrain à 
Vidy. Puis Ernest, le père d’ Oli-
vier décide de vivre sa passion 
pour les roses et ouvre son en-
treprise à l’ âge de 21 ans, après 
son apprentissage de pépinié-
riste. L’ entreprise Tschanz est 
officiellement fondée le 1er no-
vembre 1948. Les Tschanz ont 
continué à cultiver leur passion, 
et ce, même s’ ils ont dû aban-
donner leur roseraie de Vidy, 
parce qu’ un terrain de foot de-
vait la supplanter. L’ aventure 
s’ est alors poursuivie à Saint-
Prex. «  Mon père avait acheté 
un terrain  aux Fontaines  en 
1985  », nous explique Olivier. «  Il 
cultivait de la f leur coupée  de 
pleine terre  ». Puis, en 2012, Oli-
vier construit la roseraie que 
nous connaissons aujourd’ hui. 
Une grande bâtisse en bois et 
un terrain avec des rosiers en 
pots face à une vue magnifique. 
Pas moins de 100 000 rosiers et 

environ 300 variétés sont culti-
vés annuellement. Des rosiers 
choyés par Olivier mais aussi 
par ses deux fils, Stéphane et 
Christophe. 

Un travail de fourmi
Olivier et ses fils ne comptent 
pas leurs heures. Pas éton-
nant qu’ ils soient toujours là  ! 
En mars-avril, il faut planter 
les porte-greffes, qui sont des 
plants d’ une année. Ils rece-
vront leur greffe en été, une 
technique très minutieuse, 
puisqu’ il faut «  insérer l’ œil 
sous l’ écorce du collet du porte-
greffe ». Ces greffes permettent 
de multiplier une variété de 
rose tout en préservant ses ca-
ractéristiques et qualités. Au 
printemps suivant, on rabat ces 
rosiers au-dessus de la greffe 
afin de favoriser le développe-
ment de celle-ci. C’ est aussi au 
printemps qu’ il faut effectuer 
les pincements pour permettre 
aux rosiers de se ramifier da-
vantage. 

Les premières f leurs appa-
raissent fin juin, début juillet. 
L’ arrachage des rosiers s’ effec-
tue en octobre-novembre. Puis 
en janvier-février, il faut tailler 
les rosiers en conteneurs afin 
de les préparer pour la vente de 
printemps. C’ est aussi à cette 
période qu’ Olivier dit avoir un 
peu moins de travail et que lui 
et ses fils s’ octroient une jour-
née de ski de temps en temps ! 

Quelques conseils d’ un pro
« On ne plante pas un rosier 
n’ importe où… L’ épanouisse-

ment d’ une espèce dépend de la 
nature d’ un terrain, de l’ exposi-
tion et de l’ ensoleillement  ». De 
manière générale, il faut plan-
ter les rosiers dans un endroit 
ensoleillé et aéré. « Le sol ne doit 
pas être trop humide, car com-
binée à la chaleur, l’ humidité 
favorise le développement des 
maladies  ». Pour les rosiers en 
pleine terre, un arrosage une 
fois par mois est suffisant  en 
été. Un rosier peut vivre 25 ans, 
voire plus. Et pour le remplacer, 
un échange de plante ne suf-
fit pas, il faut changer la terre 
jusqu’ à une profondeur de 50 
cm. Olivier n’ est pas avare de 
conseils et partage volontiers 
ses connaissances. 

Les stars des jardins
Si vous rêvez d’ une garden-par-
ty avec des stars, qu’ à cela ne 
tienne! Chaque espèce de rose 
a un nom et le catalogue recèle 
une myriade de stars qui ne 
demandent qu’ à s’ inviter chez 
nous. Charlie Chaplin, Louis de 
Funès, Ingrid Bergman... Les 
amateurs d’ opéra pourront 
même planter une Traviata. 
Encore faut-il savoir si l’ on 
souhaite accueillir ces stars les 
pieds fermes dans notre sol ou 
grimpant le long de nos façades. 
Pour ne pas se tromper, consul-
tez la famille Tschanz qui se 
fait un plaisir de prodiguer ses 
conseils. 

Périodiquement, des cours de 
taille sont organisés sur place. 
Prochaines dates  : 25 février, 1er 
et 8 mars 2017 de 9h00 à 12h00. 

Rte de Villars-sous-Yens 4B
1162 Saint-Prex

www.rosespassion.ch
roseraietschanz@gmail.com

Photographie :  Richard Favre
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Pierres de 
Meillerie
Pierre Corajoud

Saint-Prex a la particularité 
de se trouver quasiment à 

égale distance des deux extré-
mités du Léman, soit de Ville-
neuve et de Genève. Pendant 
des siècles, les marchandises 
étaient transportées sur le lac 
au moyen de barques à fond 
plat et à voile latine. On y ache-
minait notamment les pierres 
calcaires de Meillerie, utiles 
à la construction car plus so-
lides que la molasse locale. Les 
carrières se trouvaient au-des-
sus de ce village français, situé 
entre Saint-Gingolph et Evian. 
A son apogée vers 1870, on dé-
nombrait près de 500 ouvriers 
qui travaillaient sur ce site.

Laisse béton la pierre
La pierre de Meillerie reste 
relativement discrète dans 
les ruelles de Saint-Prex. Par 
contre, elle abonde encore à 
Lausanne et à Genève où elle a 
été utilisée dès le 19ème siècle et 
ce jusqu’ à la généralisation du 
béton au milieu du siècle sui-
vant. Le Grand-Pont du centre 
de Lausanne en est constitué, 
alors qu’ au bout du lac cette 
pierre a servi notamment à 
édif ier le Palais des Nations et , 
à une certaine époque, la gare 
Cornavin. Au total, ce sont plus 

de 200'000 m3 de pierres qui 
ont été extraites à Meillerie 
au f il des années. Avec cela, on 
pourrait encercler le lac Léman 
d’ une muraille de 2 mètres de 
haut et de 50 cm de large ! 

Débarquement de la pierre
Un élément naturel situé dans 
le lac permettait de faire la 
limite entre deux tarifs de 
transport en barque, en fonc-
tion de l ’ éloignement des car-
rières. Cet élément, en partie 
émergé, se trouve à Saint-Prex 
au plus près des rives. Il s’ agit 
de la Pierre de Coulet , un bloc 
erratique transporté sur son 
dos par le glacier du Rhô-
ne, puis déposé là lors de la 
fonte des glaces il y a envi-
ron 12'000 ans. Pour entrevoir 
cette roche, il faut se rendre à 
la plage du Coulet au bout de 
la petite digue qui débute au 
niveau d’ un beau saule pleu-
reur. On la devine alors der-
rière les arbres dont certaines 
branches caressent les f lots du 
Léman. 

Touchée Coulée !
Autrefois appelée la pierre 
Brise Salignon (faut-il y voir un 
lien avec des livraisons de sel 
par barque à cet endroit?), ce 

bloc erratique est aujourd’ hui 
classé monument historique 
-donc protégé-, ce qui est le cas 
pour la majorité des généreux 
héritiers du glacier. Cette dé-
cision fut peut-être prise af in 
d’ éviter que ne se reproduise 
la même mésaventure qu’ en 
1869, année où un navigateur 
dynamita cette pierre, furieux 
de l ’ avoir percutée. L’ histoire 
ne raconte pas si l ’ auteur de ce 
méfait avait abusé du cépage 
local, le fameux servagnin  ! 
Toujours est-il que cet épisode 
f it perdre un peu d’ ampleur 
au bloc erratique qui mesurait 
initialement 3 mètres de haut 
et 7 mètres de long.

En des temps lointains (12ème et 
13ème siècles), cette pierre déli-
mitait aussi une des frontières 
de la seigneurie de la famille 
de Vuff lens  ; l ’ autre limite des 
bords du Léman se situant au 
niveau de l ’ embouchure de la 
Venoge. Cette famille a laissé 
sa trace dans deux communes 
vaudoises qui empruntent son 
patronyme, celle du Château 
en-dessus de Morges et de la 
Ville entre Lausanne et Cosso-
nay.

Photographie :  Pierre Corajoud
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Agenda de juin à septembre 2016

Juillet

Septembre

Août Lu 1er, 18h30, Fête nationale. Vieux-Moulin. Org. : USL et Municipalité

Di 14, 9h15, Culte au temple de Saint-Prex

Sa 20, 9h, Journée Lacustre. Port de Taillecou et rives du lac. Org. : CNT

Di 21, 10h, 2ème Journée AVC. Port du Coulet. Org. : Amicale de Voile du Coulet

Di 21, 10h, Régate, « Route de la Pomme» suivie d’ un repas dès 13h00. Port de Taillecou. Org. : CNT

Sa 27, 8h-17h30, Tir obligatoires 2016. Stand d’ Etoy. Org. : Société de tir Fleur de Lys Saint-Prex

Sa 27, 13h30-17h, Baptême de plongée dans le Lac Léman. Collège du Chauchy. Org. : Immersion, Club de plongée

Di 28, 11h, Messe, suivie de l'apéro, puis repas dans les jardins de la cure. Pour que la fête soit plus belle, venez nombreux! 

Sa 3, 9h,  Trophée du Radiophare.  Org. : Sauvetage

Sa 3 et di 4,  Challenge Gottraux.  Vieux-Moulin/Cherrat . Org. : FSG

Sa 3, 9h et di 4, 9h,  West-Wind Cup.  Port du Coulet . Org. : Amicale de voile du Coulet

Ve 9 au di 11,  100ème anniversaire de la fanfare.  Vieux-Moulin. Org. : Fanfare de la Verrerie

Me 14, Tour du Pays de Vaud. Vieux-Moulin. Org. : FSG

Di 25, 10h,  Régate de la Potée  suivie d’ un repas dès 13h. Port de Taillecou. Org. : CNT

Je 29,  Course surprise  d’ un demi-jour. Org. : Soleil  d’ automne

Sa 2, 17h, Vernissage de l'exposition de peinture (collective de l 'atelier 7 à Saint-Prex)
2-10 juillet , ve-sa-di de 14h-18h,  exposition  à la salle Araucaria org. : Espace Catherine Colomb

Di 3, 10h30, Culte au temple de Saint-Prex

Sa 9 et di 10, Spectacles « Fisches Haves Wisches ». Place d’ Armes. Org. :  Cie Pepper Shop, cirque contemporain

Sa 23, di 24 et lu 25, Abbaye de Saint-Prex. Org. : Abbaye de l ’ Union

Di 24, 10h15, Culte à la place d'Armes de Saint-Prex dans le cadre de la fête de l 'Abbaye 

100 ème anniversaire de la fanfare
Vendredi 9 septembre20h00 Spectacle des «Frères TALOCHE»Parterre : 40 CHF / Galerie 50 CHF Salle de spectacle du Vieux-Moulin

22h30 (env.) Soirée dansante avec le groupe Saintpreyard « WHY NOT?»Samedi 10 septembre11h00 Kiosque à Musique de la Radio Suisse RomandeEntrée libre, Salle du Vieux-Moulin18h00 Concert d'« Henri DÈS»36 CHF, prix unique, Salle de spectacle du Vieux-MoulinSoirée années 80 avec le groupe « LES PSEUDOS»Dimanche 11 septembre10h00 Banquet off iciel du 100 e, avec inauguration des nouveaux  uniformes et de la nouvelle bannièreParticipation de Mélodie ZHAO, Marraine du drapeau et de la Fanfare de YENS, nouvelle Marraine de la sociétéSalle du Vieux-Moulin

Le Cercle Nautique de Taillecou vous invite à une journée lacustre

 Samedi 20 août 2016 dés 09:00 heures

Pêche, wake board, voile, paddle, plongée et visite du sauvetage. 

Journée ouverte à tous

Inscription:
Af in que cette journée se déroule au mieux, nous vous remercions de vous inscrire à l 'avance.

mail : depreuxseverine@bluewin.ch ou tél: 079 298 89 36 - Site web: http://www.taillecou.ch

Juin Ve 17, sa 18, 19h30 et di 19, 15h, La Troop's. Cave du Château, quai du Suchet 3. Org. : Jérôme Ricca 

Sa 18 et di 19, 9h, West Wind Cup. Port du Coulet. Org. : Amicale de Voile du Coulet

Di 19, 8h - 12h, Les fêtes de la forme. Centre sportif de Marcy. Org. : Je cours pour ma forme

Di 19, 9h15, Culte au temple de Saint-Prex

Di 19, 13h30, Tournoi parents/enfants. Centre sportif de Marcy. Org. : FC Amical

Di 19 et sa 25, 13h30-17h, Baptêmes de plongée. Collège du Chauchy. Org. : Immersion, Club de plongée

Ve 24, 19h30, Aubade traditionnelle. Collège du Cherrat. Org. : Fanfare de la Verrerie

Sa 25, 10h-17h, Fête de l'amitié. Fondation Perceval. Org. : Fondation Perceval

Sa 25, 20h et di 26, 17h, Soirée annuelle, comédie musicale. Vieux-Moulin. Org. : L’ Aurore

Di 26, 9h, Trophée AGO tournois de football et pétanque, concours de f léchettes et de tir au but en faveur 	
des associations ARFEC & ISREC. Vieux-Moulin. Org. : Pasquale D’ Agostino


